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STAGE DU  2 AU 4 AOUT 2013 

 

Ayant  récupéré Kiwi, un hongre  de 15 ans, mon objectif était de participer  à plusieurs 

activités telles que des randonnées, des défilés et promener les enfants sur les fêtes ....     

 

C’est pour cela que j’ai décidé de me préparer à passer des galops d’attelage. Nous rendant 

chaque année depuis 2005, chez ANENA à Villotran pour y faire des photos lors du 

championnat d'attelages, j’ai trouvé tout naturel de me préparer à ces épreuves  auprès de  

Gérard, son président, qui a toute ma confiance. 

 

Nous voilà arrivés, Brigitte, Kiwi et moi à Villotran après 4 heures de route sous le soleil. 

Dès l'arrivée, Gérard nous met dans l'ambiance avec le programme des jours suivants : 

début des cours à 8 h 00 !!! 
 

Donc dès vendredi matin, observation, pansage, faire les pieds, garnir et atteler, Vérifier son 

état physique ? Bien contrôler d’éventuelles anomalies, curer les pieds … Garnir ? Oh la la 

! Que de termes à se rappeler (bride, frontal, muserolle,  sous-gorge et bien d’autres encore. 

Atteler ? Amener la voiture hippomobile,  installer les brancards  dans les bracelets , passer 

les traits dans les portes traits, les fixer à la voiture,  bien fixer les courroies de reculement 

...  Attention à bien respecter l’ordre dans lequel on doit atteler.  

 

Ayant dit à Gérard que j’avais appris à mener et après avoir garni et attelé Kiwi, nous voilà 

partis sur :  

 

LA REPRISE DE DRESSAGE  

 
Catastrophe, je me rends compte (Gérard aussi)  que je n’ai vraiment que les rudiments du 
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menage et pas assez d’heures de vol  (sauf avec mes bras) !!!  KIWI lui préfère faire ce qu’il 

veut : partir au trot, n’obéir que quand il a le temps : il s’amuse beaucoup. 

Les premiers essais de la reprise de dressage pour bien reconnaître le parcours  se fait au 

pas, enfin si Kiwi veux bien !!! Grâce aux indications de Gérard et au fur et à mesure que le 

temps passe je m’améliore et comprends mieux Kiwi.  

 

 
 

Pour faire ce que Kiwi préfère, je m'oriente vers 

 

LA MANIABILITE 

 

Je fais un premier passage au pas pour bien m'imprégner des obstacles. Au niveau du pont 

Kiwi préfère partir à droite, erreur de ma part ? Peut-être pas,  Kiwi a vu ses copains dans 

les paddocks. Les deuxième  et troisième parcours  se passent mieux. 
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Ouf il est l’heure d’aller se reposer,  on dételle, on dégarnit et on vérifie que Kiwi n'a pas de 

blessures.  

 

Le 2ème jour sur le terrain de nouveau à 8 heures. 

Je travaille au simulateur pour apprendre les bons gestes à faire pour mener correctement 

au carré et en position de base.  

Après cette remise à niveau, préparation de Kiwi : vérification de l’état physique, garnir, 

atteler, et nous voilà repartis sur le terrain, reprise de dressage aux bonnes allures, et 

maniabilité au pas, au trot et même un galop,  

Déjeuner rapide et reprise de dressage et maniabilité. A la fin de la 2è journée d’énormes 

progrès et plus de compréhension entre Kiwi et moi.  Par contre, les phases d’arrêt et le 

menage d’une seule main sont encore difficiles à réaliser. 
 

Dernier jour de nouveau 8 heures. 

 

Après avoir de nouveau vérifié l’état de Kiwi, l’avoir garni et attelé, l’entraînement à la 

reprise de dressage et à la maniabilité est intensive.  
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Lors de cette dernière journée, Kiwi et moi avons mieux respecté les bonnes allures,  les 

phases d’arrêt et de salut du juge. Il me reste à acquérir le menage à une main et le reculé.   

 

En conclusion,  je me suis nettement amélioré,  j’ai acquis de meilleurs gestes,  une 

meilleure maîtrise des allures et acquis une meilleure compréhension du comportement de 

Kiwi. Il me reste à m’entraîner pour améliorer ce qui est acquis et réaliser le reculé et le 

menage à une main.     

 

Pour savoir bien mener il faut être maître de soi, calme et concentré. Avoir du savoir être et 

savoir faire avec  Kiwi, analyser les actes de chacun. Il faut aussi alterner douceur et 

fermeté, avoir beaucoup de patience pour  arriver à mener, mais surtout travailler. 
 

Merci Gérard pour ta patience et tes encouragements 

 

 

Jean Louis PILATE 


